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Selon les lois de la nature : un homme et une femme = 1 enfant 
 
La commission internationale de la famille avait travaillé sur :  le temps de travail, l’égalité des 
droits, des salaires, sur les violences faites aux femmes … 
 
Au cours des diverses commissions internationales, nous avions constaté que 
souvent, dans d’autre pays les enfants n’étaient pas spécialement évoqués. Maintenant ils sont 
intégrés dans toutes études concernant les femmes car ils sont toujours les victimes collatérales 
des violences faites aux femmes. 
Des lois les protègent, Charte de l’enfant, Protection de l’enfance etc. 
L’enfant est le fruit naturel de la procréation auquel on peut ajouter maintenant un désir plus 
individuel, personnel. 
 
Au fils des années le monde a changé, la famille aussi. La science apporte une autre dimension 
à la famille, et à la natalité. 
                                                                                                                                                                                                                                                        
L’enfant entre dans un tout autre cadre. Celui de toutes possibilités de vie. 
Dans certains pays l’enfant est devenu roi et désiré. Maintenant la science permet toutes les 
procréations possibles qui pourront répondre à ce désir d’enfant. 
   
D’où la loi qui va peut-être définir ces diverses procréations : PMA, GPA. 
La PMA pour tous est pratiquement voté. La GPA est encore dans les projets. 
Actuellement, Juridiquement l’enfant à naitre n’existe pas. Il n’a aucun droit 
direct sur sa naissance et sur sa vie. Dans le cadre de la GPA, il aura 2 MAMANS 
OU 2 PAPAS. 
 
En dehors de toute idéologie ou de religion, humainement, essayons de penser 

à ce désir de bébé. Il va grandir aimé, s’il répond aux critères de ce désir. 
Devenu adolescent, il se posera normalement des questions s’il a 2 mères ou 2 



pères. Même s’il le sait, dès l’école, avec les autres collégiens comment le 
vivra-t-il, quand on connaît la dureté des enfants et des adolescents entre eux ? 
On imagine ce collégien disant au professeur : c’est mon papa1 ou, mon papa 2, ou maman 1 
maman 2 
 
Les mœurs évoluent c’est vrai, mais quand on voit le nombre d’adultes qui 
recherchent leurs origines on ne peut que s’interroger. Qui fut le géniteur et la 
mère porteuse ? Ou les deux ? Quelles racines, pas d’ancêtres, pas d’histoire. 
Réfléchissons si son sort est enviable 
Il n’est pas encore pas né, que son sort est déjà tout tracé. Différent. 
Tout enfant a un père et une mère. Pour l’enfant médicalement assisté, enfant de « deux 
flacons » plus une mère porteuse ! Trois origines possibles ! 
 
Réfléchissons si son sort est enviable alors que l’on sait que l’adoption serait 
une réponse pour beaucoup d’enfants dans le monde qui sont abandonnés. 
Ils n’ont pas été, hélas, ni choisis ni désirés et pour qui une famille serait un projet de vie. 
Sans idéologie, réfléchissons ensemble à ce qu’est la vie avant de faire un choix 
qui implique un être humain tout simplement. 
 
A titre personnel, en tant que Présidente de longues années d’une association 
d’aide aux familles (quel qu’elles soient.. !), je ne peux que demander à chacun de réfléchir à 
ce désir d’enfant à tout prix. 
 
                       

                                 Annette Renard, 
Présidente de la Commission de la Famille 

 


